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Arthur Muller PETITE PLASTIQUE DE TARENTE • MODELEURS ET MOULEURS

A propos de quelques moules tarentins du Musee d'art et d'histoire

1 Chantal Couitois m'a fait connaitre cette

collection de moules et a reuni pour moi
toute la documentation existante au Musee

Jacques Chamay m'a autonse a etudiei ces

objets et a propose cette etude au comite de

redaction de la presente revue Tous deux

ont tout mis en ceuvre pour faciliter cette
etude qu'ils en soient chaleureusement re-

mercies

2 Deonna 1929 1 (moules 1 a 6), Deonna
1929 2 (moules 7 a 13, mais dans un ordie
ditlerent de la numerotation definitive) et

Deonna 1930 (moules 14 a 46) Je reprends

lci la numerotation de la publication initiale,
telle qu'elle a ete recapitulee dans Deonna
1930, p 67 Seules quelques pieces sont ex-

posees, les autres sont conservees dans les

reserves du Musee d'art et d'histoire

3 Sur feclectisme de farcheologue et son
humanisme, voir Chamay 1999

4 Peu lamilier des choses de Tarente et de

l'immense bibhographie de la plastique et
des cultes du monde grec occidental, je
prendrai gaide de hmitei mon incursion
sur ces ten es inconnues a ce strict point de

vue artisanal La eonnaissance de la coro-
plathie tarentme vient de beneficier du
tres bei ouvrage Graepler 1997, dont le

deuxieme volume donneia le catalogue de-

taille des trouvailles de figurines dans les

tombes de Tarente Je n'ai malheureusement
pas eu acces a la these inedite de Marilisa
Bodugno sur les moules du Musee national

de Tarente

5 II est tout a fait caractenstique que dans
la publication de W Deonna les seules
illustrations soient Celles des empreintes
modernes en plätre. tirees des moules Les
publications plus lecentes donnent genera-
lement la Photographie du creux du moule
a cöte de celle du moulage moderne, plus
raiement, elles donnent celle de la face ex-
tei ne Les profils ou vues laterales ne sont
en revanche jamais illustres

Waldemar Deonna a acquis pour le Musee d'art et d'histoire, en 1927, un lot de qua-
rante-deux moules de statuettes de terre cuite et, en 1929, un lot supplementaire de

quatre moules, tous onginaires de Tarente1 II en donna tres rapidement la publication

en trois articles, dont l'un dans la presente revue2. Pour l'essentiel, et malgre
le spectaculane developpement de nos connaissances sur Tarente, les commentaires

alors proposes pour chacun de ces objets lestent valables: conformement ä sa cuno-
site et ä sa conception de l'archeologie1, W Deonna n'a en effet neglige aucun des

developpements iconographiques, rehgieux, et meme folklonques auxquels lis pou-
vaient donner lieu. Un aspect cependant n'a pas ete aborde' ll s'agit de la description
des moules du point de vue technologique, qui fait l'objet de cette contribution4

En effet, s'il est porteur d'une image (en negatif), le moule est d'abord un objet
technique resultat lui-meme d'un processus de fabrication dont les procedes ne sont pas
sans poser quelques problemes, et outil de production devant servir ä son tour dans

un nouveau processus de fabrication, celui des figurines de terre cuite ou, plus rare-

ment, des bronzes Jamais une publication de moule ne neglige 1'image, en revanche,

tres rares sont celles qui decnvent le support de cette image d'une fagon satisfaisante,

qui ennchisse notie eonnaissance de l'artisanat de la coroplathie5 II n'est pas question
de reprendre de ce point de vue l'etude de chacun des moules de la collection gene-
voise tous ne presentent pas d'ailleurs le meme interet6. Je me piopose simplement
d'attirer ig l'attention sur quelques objets ou groupes d'objets, et d'essayer d'appro-
cher, ä travels l'examen de leurs caractenstiques, le travail des artisans anciens.

Moules d'Artemis a la leonte Elements d'une «serie»
Le type iconographique et ses representants au MAH

Les statuettes representant Artemis sont un des produits caractenstiques de la
coroplathie tarentine, durant le deinier quait du Ve et au IVe siecle. Au-dela d'un certain
nombie de vanations iconographiques - deesse debout ou assise, en tunique courte
avec ou sans peau de bete, tenant un animal ou flanquee de celui-ci (faon ou pan-
there) - toutes ces representations d'Artemis se reconnaissent de fagon indubitable
ä leui coiffe, composee en principe de deux pieces qui en fait se fondent l'une dans
l'autie- la depouille d'un lion, dont le scalp emboite la tete de la deesse et dont les

pattes retoinbent sui ses epaules, et une sorte de bonnet qui se teimine par une haute
pointe, comme un bonnet phrygien" Cette Aitemis a la leonte est representee par des

centaines de statuettes et fragments d'ongine tarentme dans de nombreux musees8,

mais aussi par quelques moules plus ou moms fragmentaires9 Des trois moules de
la collection genevoise, un seul - n° 2 ci-dessous - est connu
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labe Artemis a la leonte | Moule 2

MAH inv 12497
a face exterieure b creux
c replique moderne (echelle ± 1 3)

2a b c Artemis a la leonte | Moule 2bs

MAH inv 12498
a face exterieure b creux
c replique moderne (echelle ± 1 3)

3a b c Artemis a la leonte | Moule 20
MAH inv 12506
a creux et b replique moderne

(echelle + 1 3)
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6 Le vocabulaire technique sera utilise ici
conformement aux definitions proposees
dans MULLER 1997 J utiliserai egalement

pour la description des moules

- «creux» ou «Interieur» du rnoule la par
tie utile qui donne en negatif 1 image qui
sera reproduite

« bord » la marge entre le creux et la face

exteneure la surface par laquelle dans le cas

d un moule bivalve les deux valves sont en

contact et sur laquelle se trouvent eventuel

lement clefs et contreclefs

- « face exterieure » le cote du moule

oppose au creux dans le cas d un objet forte
ment convexe on pourra distinguer dans

cette face exterieure le dos et les cotes
Poui chaque objet la description suivra
1 ordre matenau raisonnement (s ll y a lieu)

parol face exterieure bold et creux Pour le

commentaire et 1 exploitation des inscriptions
sur les faces exteneures de certains moules

on se reportera a KlNGSLEY 1981

Les codes suivants ont ete utilises Dans le

chapeau on trouvera successivement le

numero de reference aux publication de

W Deonna la titre de la piece suivi du nu

mero d inventaire puis la hauteur les ca

ractenstiques du materiau et la bibliogra
phie Le paragraphe suivant donne les

details sur la piece

7 Inutile de developper ici la question sou
vent discutee de 1 identification de cette
Artemis Artemis Bendis selon les uns

(Kahil/Icard 1984 en particulier pp 691

692 4; VI 7 1 type a la leonte) Artemis
Soteira selon d autres (par exemple King
SLEY 1981 p 46) Schurmann 1989 p 55

ieprend a propos du n° 140 1 essentiel de
1 abondante bibliographic

8 Entre autres nombreux exemples Lun
Singh Scheurleer 1986 nos71 72 pp 71

72 Schurmann 1989 n° 140 147 157 167

et 175 182 pp 54 62 et pi 27 37 Bonghi
Jovino 1972 n° 84-98 pp 52 56 et pi 25 26

9 Autres moules de cette Artemis a la
k ontl Besques 1986 n° 3905 p 102 et

pi 97 d f Breitenstein 1941 nos399 400

p 45 et pi 48 Lippolis 1982 p 114 et
pi 30-3 «matrice du type d Artemis
Bendis» apparemment tres proche de 2 2b

mais aucune dimension n est mdiquec Le
moule fiagmentaire HlGGlNS 1954 n 1274

p 347 et pi 175 pourrait aussi lelever de ce

type iconographique

10 Deux erreuis materielles se sont glissees
chez KlNGSLEY 1981 p 44 sur le numero
d inventaire de 1 objet (donne sous la forme
1247b et sur sa hauteur (soit pour 38 cm)

2. Fiagment d'un moule simple de grande taille, repioduisant Artemis a la leonte, bnse

sous les seins, pointe de la coiffe brisee | Inv 12497 (fig 1)

27 cm (max )10

Terie beige clan, rosätre par endroits, bien cuite

Deonna 1929 1, pp 48-51, Wuilleumier 1939, p 407, Kingsley 1981, p 44,

fig 6-8 et p 46

La paroi est plutöt fine (de 1,2 a 2 cm en moyenne) compte tenu des dimensions de

l'objet, eile est constituee de la superposition de deux croütes La face exterieure est

assez soigneusement lissee, y a ete giavee avant cuisson une inscription disposee ver-

ticalement, dont seule l'mitiale est conseivee juste au-dessus de la cassure A[ ] II

n'y a ni attache ni incision sur le cote Le boid du moule s'insciit pratiquement dans

un plan, ll est quasiment lisse sans doute a-t-il ete egalise au moyen d'un outil, avec

lequel on a aussi discretement chanfreine l'arete Le creux presente une empreinte
nette et precise, avec des aietes bien marquees (criniere du scalp du lion, meches de

la chevelure d'Artemis, bord des paupieres) Quelques empreintes digitales y sont

visibles, en particuliei dans l'oreille de la leonte

2bls. Fragment d'un moule simple de grande taille, repioduisant la coiffe d'une Artemis

a la leonte | Inv 12498 (fig 2)

11,6 cm (max
Terre rose clair, grisätre au coeui, bien cuite
Une seule mention, Deonna 1929 1, p 48 a la fin du lemme du moule 2

La paroi plutöt epaisse est constituee de deux croütes superposees, dans la cassuie

oblique on distingue une empreinte digitale sui le dessus de la premiere Le traitement
de la face exterieure est sommaire on distingue nettement des ajouts de balles de terre,
des tiaces de iadage avec un outil, des empreintes digitales, des maiques et coups
non egalises II n'y a ni attache ni incision sur le cote Le bord du moule s'inscrit dans

un plan, mais sa surface est marquee de legeres depressions, comme s'il avait ete egalise

du bout du doigt, par touches successives Le creux montre une empreinte de tres

grande qualite, tres precise et nette La aussi des empreintes digitales sont visibles,
en particulier dans l'oieille de la leonte

20. Fragment d'un moule simple d'assez giande taille, leproduisant la tete et le cou
d'une Artemis | Inv 12506 (fig 3)

11,5 cm (max
Teire beigeätre, tnant sur le rose, gnse au cceur, bien cuite
Deonna 1930, p 70

La paioi est epaisse de 0,5 a 1,8 cm Le lissage de la face exterieure a laisse subsister
des traces de l'ebauchoir II n'y a ni attache ni incision sur le cote Le boid du moule
est tres lisse et bien plan, avec des aretes soigneusement chanfreinees

Les fragments 2 et 2bls ne posent aucun probleme d'identification la coiffe caiactens-
tique d'Artemis a la leonte est bien reconnaissable Quant au fragment 20, W Deonna
l'a publie, sans lllustiation, comme «buste de femme vetue d'un chiton» dans sa
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11 Kingsley 1981, p 47 «well before 330»

12 En particular les «attaches» et

«guides» voir ci-dessous, pp 46-52

13 II s'agit d'un ordre de grandeur, obtenu
de la fagon suivante hauteur de la tete dans
le moule X canon anatomique 7,5 hauteur
restituee pour le moule, que Ton diminue
d'un peu moins de 10 % pour tenir compte
du retrait de la statuette tiree du moule

14 Le revers n'est jamais illustre, mais en
general les mentions des catalogues ne lais-
sent aucun doute Voir par ex le « Rückseite
offen» pour chacun des objets SCHURMANN
1989, pp 54-64

15 Kingsley 1980, p 75 et p 78

16 Les moules ont ete compares sur trois
dimensions dehmitees par des points de re-

pere precis dans la tete de la leonte

largeur maximale aux oreilles
6,04 cm pour 2, 5,90 cm pour 2b"

(difference 0,14 cm soit 2 » 2bls - 2,31 %,
2b,s -* 2 +2,37%),
sommet de la cnniere a la commissure gauche
de la gueule

6,51 cm pour 2, 6,24 cm pour 2bls

(difference 0,27 cm, soit 2 -> 2bls - 4,15 %,
2b"->2 +4,37%),
sommet de la cnniere au milieu de la gueule

5,56 cm pour 2, 5,48 cm pour 2bls

(difference 0,08 cm, soit 2 > 2h" - 1,44 %,
2bls -> 2 +1,46%)

17 Dans l'exceptionnelle collection de

moules provenant de depotoirs d'ateliers
de coroplathes a proximite de l'agora
d'Argos, j'ai pu relever au moins deux ou
trois autres cas (en particuher deux valves
de revers d'un type feminin drape, moules

pns non sur le prototype, mais sui la meme
figurine-patrice, reconnaissable a l'empreinte
de son event dans les deux valves) Mes plus
vifs remerciements vont a Anna Banaka-
Dimaki (Ephone des antiquites classiques
de Nauplie), qui m'a genereusement montre
cet ensemble qu'elle est chargee d'etudier et

m'a autonse a faire etat de mes observations
Sur ces moules, voir Banaka-Dimak.1 1997

18 Voir par ex NlCHOLLS 1952, p 223

19 Les etudes reunies dans Moulage 1997

en donnent plusieurs exemples, pp 178-179,

p 206, p 229, pp 373-374, voir aussi
MULLER 1996, par ex p 208, le type Kritxlla
ou p 250, le type Niko, pour lesquels ont ete

restitues, a la troisieme generation, quatre
moules freres

categone «divers types feminins» En fait, l'examen precis du creux ou de la replique
qui en est tuee ne laisse aucun doute sur le type iconographique dans la pointe trian-
gulaire du fragment, au-dessus de la raie mediane de la chevelure de la femme, on
distingue nettement les levres et la truffe avec ses nannes d'un mufle de lion II s'agit done
bien la aussi d'un moule d'Artemis ä la leonte A la difference de l'image des moules 2
et 2bls, ce qui tombe de part et d'autre du cou n'est pas les pattes de la depouille du lion,
mais les tenies laterales du bonnet phrygien. C'est done bien trois moules fragmentaires
d'Artemis ä la leonte que possede le Musee d'art et d'histoire Le type represente par
les moules 2 et 2bls pourrait dater des environs du milieu du IVC siecle av. J-C ", les

bandeaux de la chevelure au traitement plus complexe et le visage aux tiaits plus lourds

suggerent pour le type represente par le moule 20 une date un peu plus recente, dans le

debut de la penode hellenistique

Les caracteristiques de production des moules

Aucun de ces moules ne presente les indices techniques12 qui suggerent habituellement

que l'on est en presence de l'une des deux valves d'un moule bivalve - ll s'agit vraisembla-
blement de moules simples, pour la fabrication de grandes et meme ties grandes
statuettes - la hauteur restituee serait de pres de 70 cm pour une statuette debout tiree
du moule 2, de pres de 50 cm pour une statuette tiree du moule 2013 - sans revers ou
eventuellement simplement fermees d'une plaque De fait, la plupart des figurines
pubhees relevant de ce type iconographique, en general de dimensions plus reduites,

sont ouvertes ä l'arriere14. La coroplathie tarentine de l'epoque classique est coutumiere
de cette technique, en particuher, semble-t-il, pour les statuettes ä sujet rehgieux, ce

n'est qu'ä l'epoque hellenistique que se serait generahsee l'utihsation du moule bivalve15

Surtout, le rapprochement des moules 2 et 2bls piesente un tres grand inteiet lis repro-
duisent ä l'evidence le meme type - la comparaison des differentes parties caracteristiques

(forme des oreilles, nombre des meches de la cnniere de la leonte l'assure

La quasi-identite des dimensions - 1'ecart minime constate sur les mesures de
comparaison16 resulte des differences de facture (qualite de la terre, epaisseur des parois,
cuisson) montre, de plus, que les deux moules sont de la meme generation Mais plus

precisement encore, certains details prouvent qu'ils ont ete pns sur le meme positif
Particuherement revelatnces ä cet egard sont les empreintes digitales qui se trouvent
dans le creux de chacun des deux moules - elles sont identiques, placees exactement

aux memes endroits, dans des depressions profondes et etroites, inaccessibles au doigt
Ces empreintes n'ont done pas ete faites directement dans les creux des deux moules.

elles reproduisent en fait, en negatif, des empreintes qui se trouvaient au sommet des

reliefs correspondants du positif sur lequel ont ete pns les deux moules Ces empreintes

sur le positif commun ä 2 et 2bls designent enfin celui-ci, selon toute vraisemblance,

comme le prototype elles resultent en effet du travail de modelage et n'auraient que

tres peu de chances d'etre encore hsibles sur une figurine-patrice, moulee et dejä trop
eloignee elle-meme du prototype

Les moules fiagmentaires 2 et 2bls sont done tres exactement des moules freres de

premiere generation C'est ä ma connaissance le seul ou du moins l'un des tres rares cas17

ou la prise de moule repetee sur un meme positif est directement reconnaissable, alors

que la possibihte theonque de cette repetition a ete evoquee depuis longtemps18 et

qu'elle a ete etablie indirectement, sur la foi des rephques moulees, ä plusieurs reprises19
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20 Mes plus vifs remerciements vont a

Gerard-Ph Cavin et Christophe Glassey,
de la Police cantonale genevoise (Service de

police technique et scientifique), qui ont
bien voulu examiner ces empremtes Les

quelques «dactylotypes» assez larges pour
comporter des points caractenstiques et

donner lieu a des comparaisons sont tous
differents mais ll peut aussi bien s'agir des

differents doigts de la meme mam que d

artisans differents Sur d'autres tentatives de ce

genre, reussies ou non, voir MULLER 1996,

p 36 et n° 47

21 NlCHOLLS 1952, pp 222-223 Voir aussi
la realisation experimentale pi 44 (c)

22 Mouleinv 13176 Deonna 1929 2,

pp 109-113, voir aussi Wuilleumier 1939,

pp 400-403 et pi 28/1

23 KlNGSLEY 1981, pp 46-47 «the mould
was made from a positive in which the
surface detail was dim, foi the clothing and un-
retouched areas of flesh are bland, almost
devoid of modeling»

Les caractenstiques de facture

Au-dela de fidentite rigoureuse de leurs caractenstiques de production (meme raison-

nement, meme place dans la serie), les moules 2 et 2bls se distinguent nettement par
leuis caractenstiques de facture - epaisseur de la parol, qualite du creux (empreinte

prise avec un soin inegal), traitement de la face exteneure et du bord du moule, et

enfin circonstances de la cuisson Ces differences paraissent suggerer que les deux

moules ffont pas ete fabnques par le meme artisan Mais de toute faqon, on se trouve

selon toute vraisemblance au sein de la meme officme, puisqu'ils ont ete pns sur le

meme positif, en l'occurrence un prototype, objet unique par definition; encore

pourrait-on imagmer que ce dernier a circule

Ces quelques constatations faites sur les objets eux-memes ne permettent guere, dans

un premier temps, d'aller plus loin dans la connaissance de l'orgamsation de la

production et la repartition des täches au sein de cette officine de Tarente. En particulier,
ll est impossible de determiner si le modeleur du prototype est aussi le fabncant de

ces moules de premiere generation, ou du moins de Tun d'eux La comparaison des

empreintes digitales qui se trouvent dans le creux des moules - c'est-ä-dire celles du

modeleur du prototype - avec celles qui se trouvent respectivement entre les deux

croütes du moule 2b,s et sur sa face exterieure - c'est-ä-dire celles de Partisan qui a

fabrique ce moule - n'a malheureusement pas ete concluante: ces empreintes ne sont

ni assez nombieuses ni assez largement conservees sur chacun des objets pour que
Ton puisse en tirer des conclusions assurees20

Le modelage du prototype Du prototype au moule

Enfin, la nettete de ces moules de premiere generation et le fait meme qu'on soit en

presence de deux moules freres laissent entrevoir la technique du modeleur, du sculpteur
est-on tente d'ecnre, qui a realise le prototype, ainsi que la part de ce qui s'est fait, dans

ce cas precis, sur le prototype et dans le moule II est generalement admis, depuis les tra-
vauxdeNicholls21, que le prototype netait pas toujours achevedans lesmoindresdetails,

ceux-ci pouvaient etre graves directement dans le moule, par un travail en creux «intaglio

work» qffil s'agisse de graver des sillons qui donneront par exemple les contours
des paupieres, des meches de cheveux, ou d'estamper un motif regulier, qui donnera par
exemple les boucles en perles dTine chevelure ou des groupes de meches d'une toison
Le moule tarentin 9 de la collection genevoise, representant un ephebe (Phryxos?) porte
par un belier, donne un superbe exemple de cette technique22 - plusieurs outils ou poin-
qons differents ont ete utilises pour estamper dans le moule le grenetis du vetement de

lephebe et le motif elementaire de la toison du belier. Chacun des moules ainsi retravailles
se distingue des lors des autres pns sur le meme prototype Cette technique permet d'ob-
tenir sui les statuettes tirees de ces moules des reliefs bien plus nets que si on les avait
modeles, par addition de matiere, directement sur le prototype Cest ä cette technique
de travail dans le moule que B M Kingsley attnbuait en particulier la nettete des

caractenstiques faciales (yeux, meches de la chevelure et de la leonte) du moule 2, le
seul qu'elle connaissait, par contraste avec la sobnete du vetement de la deesse, qui re-
produirait, sans aucun travail dans le moule, le traitement sommaire du prototype22

Mais, dans ce cas piecis, fidentite parfaite des meches dans les moules 2 et 2bl\ tant celles
des cheveux d'Artemis que celles de la cnniere de la leonte, assure que ces details ont
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24 Sur les techniques du modelage, voir
Baudry/Bozo 1978, pp 59-78, et en
particular p 78 pour le modelage par soustrac-
tion de matiere

25 MULLER 1996, p 510, pour le cas de
Thasos

26 Est ainsi levee une discrete contradiction

interne dans l'etude Kingsley 1981

en effet, p 45, eile attnbue au fabncant du
moule les details de la chevelure et de la

cnniere — ce qui plaide pour Funicite mo-
deleur du prototype-fabricant des moules
de premiere generation (ci-dessus note 23) -
alors que p 52 eile suggere la repartition
des täches entre des personnes difTerentes

tous ete obtenus des le modelage du prototype, et non par un travail de gravure dans
chacun des moules Cela est confirme par la disposition des empreintes digitales et le fait
qu'elles ne sont pas completes, mais masquees partiellement par des bosses dans le moule
Manifestement, le modeleur a realise, dans la technique du modelage par addition de

matiere, les masses ou volumes generaux de la cnniere et de la chevelure. les empreintes
digitales resultent de cette faqon de faire Dans un deuxieme temps, et peut-etre apres
qu'un premier temps de sechage ait donne ä la pate la consistance cuir, ll a detaille ces

masses par un travail de soustraction de matiere, gravant ou creusant avec un outil tran-
chant ou une gouge des cavites ou des canaux qui ont laisse subsister les meches en relief,

et qui ont evidemment partiellement fait disparaitre les empreintes Cette technique de

travail par soustraction de matiere a pu egalement etre apphquee pour tous les autres
details, comme la contour des paupieres par exemple Elle permet d'achever, avec toute
la precision et la nettete necessaires, le prototype dans ses moindres details24

La fabrication du moule de premiere generation n'est done, dans ce cas precis, plus
qu'une simple prise d'empreinte d'un prototype entierement detaille. elle ne comporte
plus aucune part de creation On peut certes imaginer que le modeleur du prototype,
un sculpteur en fait, est aussi le fabncant de ces premiers moules25 Mais ll est tout
aussi plausible, en l'occurrence, qu'il s'agisse de deux personnes differentes, et meme

trois, si Ton en croit les caractenstiques de facture decntes ci-dessus Ces documents

genevois apportent ainsi, me semble-t-il, un indice supplemental en faveur d'une

repartition claire des täches entre le sculpteui-modeleur et le ceramiste-mouleur, au

moms dans cette officine de Tarente26

Empreintes de reliefs Le bronze et I'argile

Les caractenstiques techniques des moules de la collection de Geneve presentent, en ce

qui concerne la qualite de la terre et de la cuisson, l'aspect et le traitement de la face

exteneure, la forme des bords qui remontent en cuvette et dehmitent amsi nettement le

creux, une assez grande homogeneite, qui n'exclut pas cependant, on l'a vu plus haut,

des variations dans la facture C'est que tous ces moules servent a fabnquer, eventuelle-

ment en masse, des figurines de terre cuite Deux pieces se distinguent cependant du

reste du lot par leurs caractenstiques et leur destination

Deux empreintes de bronzes a sujet dionysiaque

8. Piece de moule de relief, reproduisant une scene dionysiaque couple assis

Inv 12514 (fig 4)

Objet complet 13,3 cm X 15 cm

Terre beige, assez fine et homogene, tres dure

Deonna 1929 2, pp 116-117, Wuilleumier 1939, p 431, van der Wielen 1996

La parol est assez epaisse et presente une double courbure (creux concave, face exteneure

convexe) de grand diametre, dans le sens horizontal et dans le sens vertical La face

exteneure n'a pas ete lissee tres irreguhere, eile montre de nombreuses et profondes

empreintes digitales, des ajouts de balles de terre sommairement ecrasees Le bord de l'ob-

jet est integralement conserve, surtout le pourtour II est ä peu pres lisse, avec de larges

sinuosites qui suivent les contours generaux de la representation pnncipale Mais

42



27 Deonna 1929 2, p 116, Wuilleumier
1939, p 431

28 van der Wielen 1996, p 102

29 Themelis/Touratsoglol 1997,

pp 70-72, pour le cratere Derveni B1 et son
abondante bibliographie, p 185 pour la da-

tation de la tombe B de Derveni

surtout, ce bord ne remonte pas en cuvette: il forme en fait un biseau, selon des directions

opposees aux deux extremites de fobjet: ä gauche, du cöte du personnage mas-

culin, angle aigu avec la face exterieure et obtus avec le creux; ä droite, du cöte du

personnage feminin, angle obtus avec la face exterieure, angle aigu avec le creux. Le creux

presente une image manifestement tronquee: ä fextreme gauche du moule on distingue

tout le cöte droit d'un personnage feminin drape assis supplemental; de meme, ä

fextreme droite la main et le genou du personnage feminin sont coupes. Le rendu est

assez net, mais la terre n'a pas ete pressee jusqu'au fond de toutes les depressions du

positif: aussi fempreinte de certaines parties n'a-t-elle ete prise qu'incompletement (par

exemple le bras du personnage coupe ä fextreme gauche, ou finterieur de la cuisse

droite du personnage masculin). Une empreinte digitale, en haut ä droite, sur le voile

du personnage feminin, temoigne du meme manque de soin.

La scene representee a ete diversement interpretee: le couple assis de trois quarts sur

un rocher a ete identifie tantöt comme Dionysos et Ariane se devoilant27, tantöt comme
Pan, reconnaissable a ses oreilles animales et ä la syrinx, et Menade28. II n'est pas sans

rappeler le groupe central de la panse du fameux cratere Derveni Bl, representant
Dionysos et Ariane, qui fait exactement le meme geste qu'ici: la qualite est certes loin
d'etre comparable le rendu des corps, en particuher celui du personnage masculin,
donne l'impression d'une certaine massivite. C'est en tout cas vers la date de la tombe
oü a ete recueilli le cratere Derveni Bl, fin IVe-debut du IIIe siecle29, que l'on pourrait
placer le positif dont derive ce moule.

27. Piece de moule de relief, reproduisant un Dionysos couronne de lierre | Inv. 12513

(flg. 5).

Objet brise sur le cöte droit et en bas. 17,3 cm
Terre beige, assez fine et homogene
Deonna 1930, p. 71 et fig. 3, p. 69; Wuilleumier 1939, p. 431 et pl. 40

La paroi est tres epaisse (jusqu'ä 4,5 cm d epaisseur), donnant ä fobjet un aspect massif.
La surface exterieure est lissee assez soigneusement, avec un outil qui a laisse quelques
stries; au milieu se trouve une depression ronde (diam.: 0,8 cm). Le bord du moule est

MAh' |CnvS?r5I4IOnySiaqUe
' ^°U'e ^ conserve ä la partie supeneure et sur le cöte gauche de fobjet: ces deux cötes quasiment

a face exterieure, b creux rectilignes forment un angle droit. Leur surface est assez irreguliere. Ces bords conser-
c replique moderne (echelle ±13) ves ne remontent pas en cuvette. Le creux, tout en presentant une image relativement
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30. WUILLEUMIER 1939, p 431

31 Reeder Williams 1976, pp 42-43 et
Schone-Denkinger 1993, p. 164 detdillent
les caracteristiques d'empreintes prises sur
des objets de bronze

32 Par ex WUILLEUMIER 1939, pp 330-333

(situles) et pi XVIII, 3 Wuilleumier
1930, pi XVI Sur ces grands vases de

bronze a decor dionysiaque, voir aussi
ROLLEY 1984, pp 173-175

nette, n'est pas de belle qualite: il est traverse d'un reseau de tres nombreuses craque-
lures; celles-ci resultent sans doute de l'epaisseur de la paroi et d'un sechage suivi
d'une cuisson tous deux mal conduits. L'image que presente le creux est tronquee:
le bord gauche (intact) coupe un objet qui faisait partie de la representation. Tous les

sommets du creux, qui correspondent au fond de l'image, s'inscrivent dans un plan.

Le personnage est tres vraisemblablement un Dionysos, couronne de lierre. Si la lourde

grappe de raisin sur son epaule et la cymbale attachee ä son bras gauche ne posent pas de

Probleme d'identification, il n'en est pas de meme pour les autres objets qui apparaissent
dans la representation: on croit reconnaitre le haut d'un canthare entre le bord du moule
et le disque de la cymbale; mais les details entre ce dernier et le torse du dieu peuvent-ils
etre lus comme le rendu d'un tronc d'arbre dans le fond, comme le propose W. Deonna?
Enfin, l'objet que tient la main gauche levee, ou sur lequel eile se pose, prolonge d'une
hampe ou d'un füt, est d'autant moins reeonnaissable qu'il n'est que partiellement repro-
duit dans le moule. On pourrait penser ä un thyrse. Wuilleumier trouvait ä ce Dionysos
une allure praxiteliennew; le prototype est au mieux de la fin du IV1 siecle ou hellenistique.

5 a, b, c Dionysos couronne de lierre
Moule 27 | MAH, inv 12513

a face exterieure, b creux
c replique moderne (echelle ± 1 3)

Si le moule 8 est complet, la scene dont le creux donne l'image ne fest manifestement

pas: la suivante du dieu, coupee au bord gauche, montre que l'on est en presence
d'un «extrait» d'une scene plus complexe. Les caracteristiques relevees ne laissent

par ailleurs aucun doute: la double courbure du moule, l'absence de bord releve en

cuvette, le nombre meme des empreintes digitales sur la face exterieure sont revelateurs

d'une empreinte partielle prise sur un vase de bronze ä decor figure". Mais on ne s'est

certainement pas contente de prendre l'empreinte d'un extrait de la scene ou de la

scene principale: la forme des bords, avec les biseaux inverses ä droite et ä gauche,

suggere que l'ensemble du decor figure du vase a ete ainsi recouvert de plaques jux-
taposees, dont chacune se terminait par un biseau, que venait recouvrir le biseau

inverse de la plaque suivante. L'importance du diametre de la courbure exclut le bol d'un

rhyton et fait penser plutöt ä un cratere ou ä une situle, dont la panse etait decoree

sur tout le pourtour de scenes figurees en relief. On connait ä Tarente des vases de

bronze de ces deux formes, avec de tels decors, tres souvent d'inspiration dionysiaque".

Le moule 27 quant ä lui est brise: mais lä oü son bord est conserve, il coupe egalement

la representation. II s'agit done la aussi d'une empreinte partielle d'une scene plus
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33 Wuilleumier 1939 pi XIX 1 pour
un exemple de fond de coupe metallique et

pi XX 1 pi XXV pour des couvercles de

pyxis

34 Pour des exemples tarentms voir
Wuilleumier 1939 pi XVI Wuilleu
MIER 1930 pi XV autres exemples de

couvre joue de casque Rollev 1984

p 164 et tig 151 152

35 Reeder Williams 1976 Zervoudaki
1968 Schone Denkinger 1993

36 Wuilleumier 1939 p 369 moules pns
sur des oeuvres d orfevrene Dorig 1984

pi 105 moule pns sur un couvre joue de

casque en bronze avec une Artemis debout

37 Pour des exemples de tels objets voir
ci dessus note 33

38 Pour de tels leliefs voir pai exemple

Wuilleumier 1939 pi XL et Breiten
stein 1941 n° 382 398 pp 43 45 et

pi 46 47

39 Surcesbrule partum von Wuillfu
MIER 1939 pp 432 433 leur hauteur (de
20 a 25 cm) est tout a fait compatible avec
les dimensions du moule 27

40 Schone Denkinger 1993 p 178 et

note 150

41 Zervoudaki 1968 par ex pi 3 7 9 etc

42 Exemples de i hytons tarentins dont le

bol est decore de reliefs moules Wl ILLEU

mier 1939 pi XLIII 5 Hoffmann 1966

pi XXI et pi LX 1

43 Wuilleumier 1930 p 99 vase LI
vase ovoide Wuilleumier 1939 p 431

complexe Les caiactenstiques de factuie sont nettement differentes de celles de l'objet

precedent la face exteneure est lissee et, surtout, les bords ne sont pas biseautes cette

piece de moule se playait done bord a bord, sans recouvrement, contre ses eventuelles

voisines Enfin, eile est plane le positif sut lequel elle a ete prise l'etait done aussi

S'il s'agit dun objet de bronze - ce dont on ne peut pas etre aussi sür que pour le

moule 8 - on pourrait penser, en laison du theme dionysiaque, a un fond de coupe

metallique ou encoie a un couvercle de pyxis", plutöt qu'a un couvre-joue de casque

ou a un couvercle de nuroir a boite, objets que Ton decorait plus volontiers de scenes

guerrieres (Amazonomachies, geste d'Heiakles) et de scenes empruntees a l'univers

erotico-feminin respectivement"

Utilisation de ces empreintes

Les moules pns sur des objets de bionze sont un procede assez bien connu, du moms

dans ceitaines legions Athenes en a livie un certain nombre" et quelques-uns sont

deja connus a Tarente" sans doute bien d'autres attendent-ils encore d'etre identifies

Le probleme est celui de l'utilisation de ces empreintes s'agit-il de simples «modeles»,

extraits ou morceaux choisis de scenes complexes servant d'aide-memoire et guidant

l'inspiration de fartisan bronzier, ou d'outils de production utilises dans un processus

technique, et dans ce cas, poui la fabrication de vases en terre cuite ou en bronze 7

Si le moule genevois 27 n'apporte guere d'element supplementaire au debat - ll a pu
servir aussi bien a fabnquer des decois poui des couvercles de pyxides ou des

medallions de coupes en bionze" ou meme en terre cuite, que des plaques-reliefs" ou des

cötes de brüle-parfum en terre cuite, une production tarentine typique" -, le moule

genevois 8 est en levanche particuherement instructif Ses dimensions et la profondeur
de son relief ne sont pas tels qu'ils excluent aussi clauement qu'on l'a dit la possibihte
de l'utiliser ou d'utihser des moules de ce genre poui la realisation de vases ceramiques
a relief plastique40 la courbure d'une rephque tiree d'un tel moule est, avant cuisson
et dans l'etape du sechage dite «consistance cuir», adaptable a pratiquement n'importe
quels diametre et courbure de panse, et ll est facile d'obliterer, dans l'argile crue, la par-
tie d'image non desirable donnee par le moule, en l'occurrence le debut du troisieme

peisonnage Mais si la pioduction de vases attiques de ce genre est assez bien connue,
et qu'on y trouve effectivement des vases (oenochoes, lecythes, loutrophores dont
le decoi plastique evoque, par les dimensions et la piofondeur du relief, l'image du
moule tarentin 841, et si une scene dionysiaque complexe, prelevee sui un vase en bronze
et leduite a une scene pnncipale paifaitement autonome comme le couple du moule 8

constituait un decoi tout a fait plausible poui des ceramiques a iehef, ll reste que
Tarente n'a pas livie en quantite notable des vases ceianuques a tels decors tout au plus

peut-on signaler, par exemple les bols de rhytons taientins", ainsi qu'un vase apulien41

Suitout, les caractenstiques de tacture du moule genevois 8 paraissent aller contre
cette hypothese, ou du moins suggerer fortement une autre possibihte les bords en
biseau non seulement revelent que l'on a bien pns, piece par piece, l'empreinte du
decor complet et non une scene choisie, mais laissent aussi penser, de ce fait meme,
que ces empreintes paitielles devaient servir ensemble pour repioduire ce decor dans
son integralite Grace a ce jeu de moules, on pouvait done reproduire, a peu de choses

pres compte tenu du rapetissement dü au letiait au sechage et a la cuisson du moule,
la panse decoree du vase metallique sur lequel on avait pris l'empreinte On peut
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44 Akamatis 1993 p 149 (ou me semble
t ll s est glissee une erreur les dimensions
donnees pour le groupe 3 des tres grands
moules sont identiques a Celles du groupe 2
des grands moules)

45 Les empreintes prises sur des reliefs en
bronze presentent frequemment un «tre
flage» Reeder Williams 1976 p 43

46 Sur la fabrication des grands vases en
bronze coules a la cire perdue voir Bol
1985 p 89

47 Schone Denkinger 1993 pp 179 180

Reeder Williams 1976 p 45 exclut a

une exception pres la possibilite que les

empreintes attiques qu elle etudie aient pu
servir a la reproduction de bronzes coules
mais eile n a envisage que la possibilite
d une utilisation dans le cadre du procede
«indirect» ou «sur negatif» (ROLLEY
1984 p 30 Rolley 1994 p 67) les em

preintes etant utilisees elles memes comme
enveloppe exterieure ou moule de potee au
moment de la coulee Le procede decnt ci
dessus est en fait une fönte «directe» ou
«sur positif» les empreintes ne servent

qu a la mise en forme de la cire mais non
comme moule au moment de la coulee du
bronze elles sont done reutilisables

48 Schone Denkinger 1993 pp 165 169

49 Voir en particulier REEDER WILLIAMS
1976 pp 44 45

50 Autres moules de la collection genevoise
presentant des «pastilles» ou leurs traces
6 inv 12534 tete de cheval (Deonna
1929 1 p 60) 19 inv 12505 jeune femme
assise Deonna 1930 p 70) 36 inv 12527

masque tragique feminin (Deonna 1930

p 73) 37 inv 12528 torse de personnage
masculin grotesque (Deonna 1930 p 73)
43 inv 12535 tete de belier (DEONNA 1930

P 74)

certes imaginer cette reproduction integiale en terre cuite mais elle me semble diffi-
cilement realisable avec un jeu compose de nombreux moules partiels de petite taille,
un artisan ceramiste aurait naturellement choisi une solution technique plus simple,
celle d'un moule sinon d'une seule piece, comme pour les grands bols hellemstiques
a reliefs44, du moms compose d'un petit nombre de grandes pieces Aussi la reproduction

en bronze me semble-t-elle la plus plausible la piece de moule 8 ainsi que les autres
pieces du jeu de moules auquel elle appartenait devaient intervenii dans le procede
de fabrication de vases figures en bronze coule, dans la technique de la fonte a la cire
perdue On tirait de ces moules partiels les positifs en cire que Ton assemblait sur la

panse reahsee en cire egalement autour d'un noyau d'argile - pourquoi pas tourne
pour constituer le modele, dont on amendait les eventuels defauts45, avant de l'enve-

lopper du manteau d'aigile du moule de potee46 Cette possibilite d'utihsation des

empreintes d'argile prises sur des vases en bronze pour la fabrication repetable d'autres
vases en bronze n'a ete envisagee serieusement que pai A Schone-Denkinger47, a partir
d'une trouvaille du quartier du Ceramique a Athenes une empieinte prise sur un

positif en bronze repousse manifestement inacheve, une cavaliere dont le cheval n'avait

pas encore requ sa tete qui devait quant a elle etie reahsee separement en bronze coule48

Les bords de l'empreinte attique ne sont pas conserves, mais ll me semble que la facture

particuhere des bords du moule genevois 8 apporte a cette hypothese un argument
supplementaire

On imagmerait volontiers que les artisans bronziers aient pus plus ou moins systema-

tiquement des empieintes de leurs realisations en bronze repousse pour se donner la

possibilite de les reproduire ensuite partiellement ou integralement, en bronze toujours,
mais coule cette fois les empreintes en teire cuite constitueraient ainsi un temoignage
du passage de la creation, du prototype, a la reproduction, eventuellement en serie,
dans l'artisanat du bronze De ce fait, ces empreintes jouent de toute faqon le role de

«modele» qu'on leur reconnait generalement49 elles servent a enregistrer en quelque

sorte les productions de l'ateher, son repertoire, et peuvent aussi contribuer a le

diffuser eventuellement Mais surtout, dans certains cas du moins, Partisan ne les utilise

pas seulement comme une source d'inspiration le guidant dans une nouvelle creation

ou une nouvelle composition, mais de faqon tout a fait concrete comme outil reutili-
sable dans un processus de fabrication ou la creation n'a pratiquement plus de place

La fermeture des moules bivalves Reperes et attaches

Plusieurs moules ou pieces de moules tarentins du Musee d'art et d'histoire se signalent

par des caiactenstiques de facture qui apportent d'interessantes lumieres sur les pro-
cedes de fabrication des moules bivalves et sur la faqon de les utihser ll s'agit de la

presence sur le pouitour du cöte de la face exterieure, d'une part d'incisions perpendicu-

laires au bord (exceptionnellement en oblique), d'autre part, legerement en retrait

par rapport a ce bord, de «pastilles» ou «preeminences» d'argile, selon les termes

de W Deonna Le catalogue ci-dessous ne reprend pas toutes les pieces de la collection

genevoise ou se remarquent ces pastilles, mais seulement les plus significatives

d'entre elles50
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Moules avec «pastilles» et/ou inc sions

51 Sur ce type iconographique voir desor

mais Graepler 1997 pp 214 216

1. Valve d'avers de moule, complete, repioduisant un personnage feminin assis51

Inv 12496 (fig 6)

33 cm (max
Terre beige clair, bien cuite
Deonna 1929 1, pp 46-47, Wuilleumier 1939, p 397, n° 5, Kingsley 1981, p 47

6 a b c d Personnage feminin assis
Moule 1 | MAH Inv 12496
a creux b replique moderne

c face exterieure d cote droit de
la face exterieure (echelle ± 1 3)

La valve donne d'une seule piece tout l'avers d'une assez grande statuette Elle repro-
duit la double courbure du personnage assis, sa parol relativement fine laisse recon-
naitre la forme generale de la representation sur la face exterieure Celle-ci est assez

sommairement lissee, y a ete gravee avant cuisson 1'inscnption AA en grandes lettres

cursives Sur le cöte de la face exterieure huit pastilles d'argile rapportees, aux contours
plus ou moms nets, irregulierement reparties sur tout le pourtour de la valve Peut-etre

arrachements d'autres pastilles Le bord du moule, qui epouse les sinuosites de la forme

assise, est pratiquement lisse Le creux presente une empreinte de nettete moyenne

pour le corps et les traits du visage de la femme, mais tres precise pour sa parure
collier, pendentifs d'oreilles et surtout les sept rosettes disposees autour de la

representation II s'agit d'un surmoule pns sur une figunne-patrice dont la parure (en tout
cas les losettes) n'etait pas moulee d'une piece avec le corps mais rapportee, a moms

que les rosettes n'aient ete estampees dnectement dans le moule
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7a, b, c, d. Torse athletique | Moule 4

MAH, inv. 12522
a creux, b replique moderne

c face exterieure, d cote gauche de
la face exterieure (echelle ±1:3)

8 a, b, c. Ephebe sur une kline | Moule 10

MAH, inv. 12519
a face exterieure, b creux
c replique moderne (echelle + 1:3)

9 a, b, c, d. Torse masculin | Moule 32
MAH, inv. 12523
a creux, b replique moderne

c face exterieure, d cote gauche de
la face exterieure (echelle ±1:3)
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4. Valve d'avers de moule, complete reproduisant un torse athletique | Inv 12522 (fig 7)

18 cm (max
Terre beige clair, rosätre par endroits, bien cuite

Deonna 1929 1, pp 52-53, Wuilleumier 1939, p 406 et pi 31-6

La valve ne donne que l'avers du torse, qui devait etre complete d'abattis fagonnes

separement (tete, bras et jambes), d'une statuette d'assez grande taille (hauteur resti-

tuee ± 29 cm) Paroi epaisse de 1,3 cm a plus de 2 cm La surface exteneure, fortement

convexe, est assez bien lissee Sur les deux cotes, tout pres du bord, une dizaine de

pastilles ou languettes rapportees, longues et etroites (de 0,8 a 1,5 cm de large, jus-
qu'a 3 cm de long), nettement brisees du cöte du bord, ll s'y ajoute les restes plus dis-

crets ou les arrachements de cinq auties au moms L'ensemble formait un reseau

tres dense Le boid dont la sinuosite suit l'avancee de la jambe droite du personnage,

est large de 0,8 a 1,8 cm, ll ne s'interiompt qu'a hauteur du cou et des genoux, sa

surface est bien lisse, mais avec de tres legeres ondulations Le creux bien detaille est

d'excellente qualite

10. Valve d'aveis de moule, reproduisant un ephebe etendu sur une kline, la partie
de la valve formant les jambes et le lit ainsi que celle formant l'extremite du coussin

sont bnsees | Inv 12519 (fig 8)

11 cm (max
Terre beige clair, bien cuite
Deonna 1929 2, p 113, Wuilleumier 1939, p 394, Kingsley 1981, p 43 et pp 46-47

La valve reproduisait l'avers, qui devait etre complete d'abattis fagonnes separement
(tete, bras droit et peut-etie avant-bras gauche), d'une figurine de taille moyenne La

paroi est d'epaisseur moyenne La surface exteneure n'est que sommairement lissee

Au milieu, en lettres assez soignees, 1'inscnption gravee avant cuisson [ ] IONYZIO
Sur les cotes conserves, le long des bords superieur et lateral de la valve, quatre
incisions bien perpendiculaires au bord, ainsi que cinq pastilles, dont l'une recouvre une

incision Le bord assez lisse donne cependant 1'impression d'avon ete egalise par
des pressions repetees du doigt ll est interiompu a hauteur du cou du peisonnage
Le creux est de qualite moyenne

32. Valve de revers de moule, complete a l'exception d'un eclat en bas, reproduisant
un torse mascuhn | Inv 12523 (fig 9)

11,5 cm (max
Terre beige tres rosätre, avec des vacuoles assez grandes et des inclusions blanches

(voir l'eclat au creux des reins), tres bien cuite
Deonna 1930, p 73

La valve ne donne que le revers du torse, qui devait etre complete d'abattis fagonnes

separement (tete, bras droit et jambes depuis la mi-cuisse), d'une figurine de taille
moyenne (hauteur restituee ± 20 cm) La paroi est assez fine, la face exteneure a

peine lissee Sur le cöte, sur tout le pourtour a l'exception du bas, une sene de cinq
incisions perpendiculaires au bord, ainsi qu'une sene de huit larges pastilles (et peut-
etre la trace d'une neuvieme), dont deux recouvrent des incisions Le bord s'inscrit
presque dans un plan, sa suiface presente d'assez nombreuses irregularites II est
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52 Hornung/Kassab/Muller 1998

pp 101 106

53 Pour d autres exemples voir MULLER
1996 p 32 note 29

54 Par ex Stillwell 1948 p 83 ou Ham
DORF 1997 p 32 Explication reprise impli
citement dans 1 expression «entallies de fixa
tion» qu utilise BESQUES 1986 p 102 par
exemple a propos de D 3906 et de D 3907 II
est bien sur exclu que ces marques aient ete

imprimees dans 1 argile par les ficelles elles

memes lors de 1 utilisation du moule done
apres sa cuisson comme 1 expose par
exemple Canarache 1969 pp 23 et 49

55 Muller 1996 p 37

56 Sur la consolidation de la suture avant
ouverture du moule voir MULLER 1996

pp 36 37 Les moules bivalves entierement
fermes sont assez rares (moules de poupees
articulees de certaines representations mas
culines d animaux [comme 44 45 voir
DEONNA 1930, p 74]) La quasi totalite des

moules de statuettes feminines debout dra

pees presente une large ouverture a leur par
tie inferieure qui rend possible cette conso
lidation

57 Hornung/Kassab/Muller 1998

pp 106 107

58 KlNGSLEY 1981 p 43 a propos du
moule 10

continu dans le haut de la valve, a hauteur du cou, mais s'interrompt en bas de part
et d'autre des cuisses On distingue en plusieurs endroits de ce bord les hmites des
balles constitutives de la croüte, manifestement tassees contre une surface dure et
non coupees5 Le creux est de qualite moyenne, les vacuoles de l'epiderme provoquant
de nombreuses petites irregularites sur les lephques Entre les cuisses, amsi qu'entre
le bras gauche et le flanc du personnage deux reliefs devaient, moule ferme, etre en
contact avec des leliefs identiques de la valve d'avers les rephques presentaient done
des vides a ces endroits, avec les membres bien detaches

Les incisions reperes

Les incisions, signalees depuis longtemps sur des moules de provenances diverses, ne

posent guere de probleme57 Elles ont evidemment ete tracees, a intervalles plus ou
moms reguhers dans fargile du moule a consistance cuir, valves fermees Tune contre
l'autre en travers de la frontieie qui les separe On les a quelquefois interpretees comme
des guides servant au passage des ficelles au moyen desquelles on aurait maintenues
fermees Tune contre l'autre les valves pendant le sechage de la rephque a finterieui54
Outre le fait que nouer une ficelle en respectant tous ces guides serait une operation
longue et difficile etant donne l'emplacement et fomentation de certains d'entre eux,
cette explication ne vaut bien sfir que si l'on admet qu'un temps de sechage assez long
devait preceder l'ouverture du moule et l'extraction de la rephque mais cela n'etait
necessaire qu'exceptionnellement, en particuher lorsqu'une utilisation prolongee avait

trop humecte le moule

Generalement, avec une pate plastique pas trop chaigee en eau, comme l'exige la

technique du moulage on pouvait proceder immediatement a l'extraction de la rephque55

L'artisan maintenait done de sa main gauche les deux valves fermees seulement le bref
laps de temps qui lui etait necessaire pour l'assemblage de l'avers et du revers des

figurines et eventuellement poui la consolidation de cet assemblage, en introduisant
un ou deux doigts de la main droite par l'ouverture que presente, valves rapprochees,
la plupart des moules a leur partie inferieure56 Les incisions devaient done plus sim-

plement servir de reperes pour la mise en regard exacte des deux valves elles jouent
le meme röle que les clefs et contreclefs dont l'usage ne s'est apparemment generalise

qu'ulterieurement, a partir de l'epoque hellenistique avancee57

Les pastilles rapportees

Le role des pastilles rapportees sur le pourtour du cöte de la face exteneure est quant a

lui plus problematique Le terme «pastille» est commode mais impropre, tout comme

d'ailleurs, «clay tab» utilise dans les descriptions anglophones58 ll s'agit en fait de sortes

de languettes ou colombins de päte dont l'extremite la plus eloignee du bord de la valve

est sommairement aplatie, ecrasee de fapon a adherer sur la face exteneure tandis que

l'extremite la plus proche du bord du moule presente toujours une cassure II s'agit bien

evidemment d'ajouts faits sur l'argile crue du moule avant son sechage, la cassure

partielle est intervenue avant la cuisson, puisque la päte y presente en surface la meme cou-

leur que partout ailleurs sur l'epiderme du moule differente de la couleur dans les autres

cassures survenues apies cuisson Souvent, la pastille elle-meme a disparu mais on en re-

connait l'existence a un discret arrachement et une faible depression sur le cöte de la valve
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59 Besques 1986 par ex a proposde
D 5906 p 102 et pi 98 c Hamdorf 1997

P 22

60 Par ex dans BESQUES 1986 la descnp
tiondeD3922b E p 106 ne Signale pas
cette particulai ite bien evidente cependant
sur la Photographie pi 106 c

61 Burr/Thompson 1987 p 206

62 RADT 1978 p 419 et fig 11 12

63 Sur cet ensemble voirci dessus note 17

64 DEONNA 1929 1 p 52 a propos du
moule4 «lemoule[ ] porte au revers sur
les bords des points de repere petites pro
eminences d argile»

65 Les pieces 19 37 et 43 mentionnees ei
dessus note 50 presentent aussi des incisions

reperes en plus des pastilles

66 Voir ci dessus note 62

67 Burr/Thompson 1987 p 206 et note 34

68 Hamdorf 1997 p 32

69 Kingsley 1981 p 43 a propos du
moule 10

70 Hornung/Kassab/Muller 1998

pp 103 105

En dehors de la collection genevoise, ces additions ont ete decntes sur d'autres moules

onginaires de Tarente, par exemple ceux conserves au Louvre ou dans les Antiken-

sammlungen de Munich59 Mais meme quand des descriptions trop sommaires ne les

mentionnent pas exphcitement, ces additions se distinguent clairement sur la

photographic d'autres moules, tarentins eux aussi60 II ne s'agit pas pour autant d'une

particulars des moules de Tarente ces «short clay tabs» ont ete signales par exemple

poui des moules de l'agora d'Athenes61 et apparaissent aussi sur un moule recueilh a

Pergame6" ainsi que sui de tres nombreuses valves de moules des depotoirs de coro-

plathes de l'agora d'Argos61 Cette caractenstique de facture est en fait certainement

bien plus repandue que ne le laissent croire d'une part le fiequent decollage des

pastilles d'autie pait le caractere lacunaire des descriptions et la rarete des photographies
des laces exteneures des moules dans les publications

A quoi pouvaient servir ces pastilles 1 W Deonna les a interpretees comme des leperes

pout la mise en regaid des valves64 Mais dans la mesuie ou ceitains moules, entre

autres 10 et 32 decnts ci-dessus65, ont a la fois des pastilles et des incisions-reperes,
les piemieres recouvrant parfois paitiellement les secondes, cette explication tombe, les

incisions sont d'ailleurs plus piecises comme reperes, plus faciles a pratiquer et plus

durables, les pastilles risquant de se detachei De plus cette explication ne rend pas

compte du fait qu'elles sont toujouis bnsees du cöte le plus proche de la frontiere entre
les deux valves

Cette cassure suggere de restituei des pastilles symetriques sur l'autre valve de ces

moules, ce que confirme le moule de Pergame66, dont les deux valves sont conservees

ll s'agit en fait de restes d'attaches transversales, sous la foime de languettes ou colom-
bms ecrases a leurs extrenutes sur le cöte de chacune des valves, qui se trouvaient amsi
sohdansees De ces attaches ne se sont conservees que les extrenutes, lorsqu'elles ne

se sont pas decollees, tandis que leur corps meme, qui passait pai-dessus la frontiere
entie les valves, a ete bnse et a disparu D Burr Thompson pensait que ces attaches

sur les moules de l'agora d'Athenes servaient a maintenir feimees les deux valves
pendant le sechage de la figurine a 1'interieur elles auraient done eu le meme role que les hy-

pothetiques ficelles mentionnees plus haut a piopos des incisions-reperes67 F Hamdorf,
quant a lui, suggeie une utilisation en rapport direct avec ces ficelles, sans en piecisei
cependant les modalites68 Outre les objections elevees ci-dessus contre la necessite d'une
duree de sechage des rephques avant extraction du moule, on rappellera simplement
que ces attaches ou plus precisement leurs restes ont cuit avec le moule Elles doivent
done etre mises en relation avec la fabncation du moule et non avec son utilisation

Selon B M Kingsley, les attaches dont les pastilles constituent le reste auiaient servi,
au moment de la fabrication du moule, a en sohdanser les deux valves sur le positif,
pendant la duree de leur sechage69 Mais de meme qu'il est superflu de laisser secher
la rephque a 1'interieur du moule, en attendant que le retrait de l'argile l'en detache,
de meme ll est inutile de laisser secher le moule en place sur le positif, d'autant qu'en
l'occuirence le retrait de l'argile, contiane par un noyau solide, risquerait de provo-
quer des dechirures ou felures dans la parol de chacune des valves D'autre part, les

empreintes des deux valves etant le plus souvent prises separement sui le positif et non
en une seule operation70, on ne voit pas la necessite de les sohdanser ensemble sui le

positif Du moms cette hypothese rend-elle compte de la cassure avant cuisson relevee

sur les attaches, cassure necessaire poui cuire le moule sans le positif, aussi est-elle
sans doute plus pres de la verite
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71 Hornung/Kassab/Muller 1998,

pp 104-105

72 La quasi-totdhte du retrait et done des
eventuelles deformations se produit lors de

l'evaporation de l'eau adsorbee (introduite
par l'artisan dans la päte pour lui donner
sa plasticite) au moment du sechage la
cuisson ne provoque quant a eile plus qu'un
retrait a peine perceptible, dü a felimination
de l'eau de constitution (naturellement pre-
sente dans le reseau structural des particules
elementaires de l'argile) Voir MULLER 1996,

pp 40 et 520

73 Mes plus vifs remerciements vont au
sculpteur Demosthene Sotiroudis et a

Dimitris Siambanopoulos, tous deux
restaurateurs a l'Ephone des antiquites de Kavala,

pour leurs precieuses confirmations et
explications tirees de leur pratique personnelle du

moulage

74 Odile Didelot a eu l'amabilite de me
signaler un moule bivalve de terre cuite
servant a la confection au moment de Päques,
d'un gateau traditionnel alsacien en forme
d'agneau le«Lammele» Ses deux valves

avaient ete solidarisees, durant le sechage et

meme la cuisson, par une serie de trois
grandes attaches ll en subsiste l'arrache-
ment - avec une couleur d'epiderme qui
montre que les attaches n'ont ete retirees

qu'apres la cuisson - et l'extremite de l'une
d'elles, en «pastille» tnangulaire

75 Dans la collection genevoise, le moule de

bouc dont les deux valves sont conservees
44-45 inv 12536-1 et 2 (Deonna 1930,

p 74) n'a que des incisions-reperes, mais pas
d'attaches II en est de meme pour les valves

17, 18, 29 et 33 (Deonna 1930, respective-
ment pp 69, 70, 72 et 73) A l'exception,
peut-etre, de 29, ces moules sont de dimensions

modestes, nettement inferieures a celles

des pieces decntes ci-dessus pp 47-50 et

mentionnees note 50

De fait, e'est bien de sechage qu'il s'agit, au moment de la fabrication du moule La
pnncipale difficulte dans la realisation d'un moule bivalve est de delimiter les deux
valves tout en obtenant leur ajustement parfait lorsqu'elles sont rapprochees, les

irregularis du bord de l'une epousant celles du bord de l'autre On a expose ailleurs
comment ce resultat pouvait etre obtenu en deux operations successives, que le posi-
tif ä reproduire ait ete destine ou non ä cette operation71 Les valves ensuite separees
du positif pour le sechage avant cuisson, ll fallait eviter autant que possible que le

retrait de l'argile ne s'accompagne de deformations qui auraient nui ä la fermeture her-

metique du moule La meilleure fapon de proceder etait done de fermer le moule et
d'en sohdariser ses deux valves au moyen d'une serie d'attaches pour toute la duree
du sechage si deformation ll y avait alors, eile affectait les deux valves ensemble, ce

qui ne changeait done nen ä leur ajustement II suffisait ensuite de bnser les attaches

pour separer les deux valves et les cuire separement dans cette derniere etape, le risque
de deformation etait pratiquement inexistant72

Malgre les apparences, ll n'y a aucun danger de voir les deux valves collees l'une ä

l'autre par le sechage en l'absence de barbotme ou d'ajout d'eau, deux masses d'ar-
gile confectionnees separement mais qui ont seche - et meme eventuellement cuit -
en position de contact se detachent toujours sans aucun probleme De fait, e'est de

cette fa^on que precedent encore aujourd'hui les ceramistes qui travaillent ä l'ancienne,

des qu'il s'agit de reahser un moule bivalve en terre cuite, pour la fabrication de

statuettes73 ou la confection de gateaux par exemple74 Pour l'Antiquite, on a vu plus haut

que le precede etait certainement plus frequent que ne le laisse croire sa discretion
dans les publications, ll n'en reste pas moins qu'il est loin d'etre systematique, et qu'une

enquete plus exhaustive pourrait chercher ä en preciser le domaine d'apphcation
Peut-etre la taille du moule joue-t-elle un role, les deformations etant moins ä craindre

pour des valves de petite taille75*7

Ces quelques pages n'epuisent pas tout l'mteret des moules tarentins de la collection
du Musee d'art et d'histoire Leur ambition est surtout de convaincre de l'utilite, pour
notre connaissance des artisans et des artisanats d'art, d'une approche technique et

d'une observation minutieuse des moules pns comme outils de production C'est ainsi,

me semble-t-il, que seront remises a leur place d'objets de serie un certain nombre de

productions materielles de l'Antiquite, et que l'on pourra en saisir sans contresens

la portee non seulement esthetique, mais aussi sociale et economique Ces observations

ne prennent leur sens que si elles peuvent etre multiplies sur de nombreux objets

la constitution de corpus systematiques des moules connus, integrant aussi les

eventuelles rephques appartenant aux memes series, serait une entrepnse immense, mais

d'un profit incontestable
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